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Pendant les travaux de sécurisation …

n° 42

ASSOCIATION MEGE

131-151, rue du 1er Mai

92737 NANTERRE

(accès direct face 11-13 rue des

Hautes Pâtures)

t é l . : 09 73 88 44 40

mai l : in fo@mege-par is .org

DOCUMENT A CONSERVER

Mémoire de l’Electricité, du Gaz et de l’Eclairage public

Editorial

Durant une période d’environ 2 mois, MEGE s’est organisée dans
un contexte de travaux de sécurisation incendie du RdC. Tout d’abord
c’est la zone attribuée à la réserve et au stockage d’appareils qui
doit être cloisonnée. Ensuite ce sont les 2 grands espaces de présen-
tation des collections qui doivent être isolées entre elles en cas
d’incendie. Pour cela une porte coupe-feu coulissante sera installée
et se fermera automatiquement en cas de détection incendie.
En avril l’entreprise GHM située en Champagne et spécialisée dans le
domaine de l’éclairage et du mobilier urbain a sollicité MEGE pour or-
ganiser une journée de rencontre avec ses clients et prestataires prin-
cipaux. Son histoire est riche de réalisations prestigieuses : fontaines
Wallace, éclairage des Champs-Elysées, du pont Alexandre III et des
entrées de métro Guimard. A cette occasion les Mégiens ont pu pré-
senter l’espace Eclairage Public à des spécialistes du métier. Une vraie
reconnaissance pour notre conservatoire !

Alain Briffaut

Samuel Morse n’était pas prédestiné à devenir l’inventeur du télégraphe :
présentant des dons pour le dessin, et reconnu comme artiste peintre par la
société américaine, il est choisi pour faire le portrait du Président Monroe et
retenu pour peindre la Chambre des représentants. Alors qu’il se trouve à
New York en 1825 pour réaliser le portrait de La Fayette, héros de l’indépen-
dance américaine, il reçoit un message l’informant que son épouse est grave-
ment malade. Lorsqu’il arrive à New Haven, lieu de résidence du couple, Sa-
muel Morse apprend avec douleur que sa femme est décédée et enterrée de-
puis deux jours déjà, car le courrier à cheval a mis plusieurs jours pour at-
teindre la capitale fédérale. Très affecté par ce drame, il est convaincu de la
nécessité de mettre au point un système de communication rapide. Cette idée
mûrit au cours des voyages qu’il fait entre l’Europe et les Etats-Unis grâce aux
contacts qu’il noue pendant ses traversées avec d’autres voyageurs. Il ne com-
mence vraiment à travailler sur son projet qu’à partir de 1836 grâce à deux

hommes qui vont jouer un rôle capital dans son
invention, Léonard Gale, professeur de sciences
à l’université de New York et Alfred Lewis Vail
qui va le conseiller dans le domaine électrique.
C’est également Vail qui va assister Morse dans
l’élaboration de son langage codé à l’aide de
tirets et de points (voir ce code au verso ). Il fau-
dra attendre 1843 pour qu’il obtienne le sou-
tien du gouvernement des Etats-Unis pour son
projet. Le 24 mai 1844, le premier message té-
légraphique envoyé depuis Washington atteint
la ville de Baltimore située à 600 km de distance
« What hath God wrought » (Ce que Dieu a
forgé). Le télégraphe électrique est né.

Claude Dubor ( Source : Tristan Gaston-Breton )
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LA VIE DE L’ASSOCIATION

Don de la DR Alpes d’Enedis

La DR Alpes d’Enedis a souhaité faire don à MEGE de
différents appareils de mesure dont notamment un banc
d’étalonnage de compteurs et des étalons des années
1950. C’est valorisant de constater que les responsables
locaux de la DR aient pensé naturellement à notre Conser-
vatoire pour conserver ce patrimoine. Les Mégiens pré-
sents lors de la réception de ces objets « prennent la
pose » afin de remercier la DR pour ce mécénat très
apprécié.

Le télégraphe de Morse

Le mois dernier, notre conservatoire a fait l’acquisition
d’un exemplaire de récepteur de télégraphe de Morse
datant de la fin du XIXème siècle fabriqué par les ateliers
E. Deschiens.

Samuel Morse (1791 –
1872), citoyen améri-
cain, est l’inventeur du
télégraphe électrique ac-
compagné du code qui
porte son nom, alors
que Claude Chappe
(1763-1805), est l’inven-
teur français du télé-
graphe optique fonc-
tionnant avec un sys-
tème de sémaphores
permettant d’envoyer
des messages à l’aide de
relais implantés à dis-
tances régulières.



MÉMOIRE DOCUMENTAIRE

SAUNIER DUVAL

Une fois n’est pas coutume, InfoMege vous
propose d’explorer l’histoire d’un fabricant
français de matériel d’éclairage et de chauf-
fage. Cette occasion nous est offerte pour ce
numéro car MEGE vient d’acquérir pour enri-
chir sa collection de quatre anciennes bro-
chures (1) du constructeur SAUNIER DUVAL
FRISQUET.
C’est en 1907 que Charles SAUNIER et Mau-
rice DUVAL prennent la direction d’une société
de fabrication de chauffage et d’appareils
d’éclairage au gaz pour fonder SAUNIER DU-
VAL & Cie.
Charles SAUNIER meurt à la guerre en 1916 et
ses héritiers décident de choisir un nouveau
partenaire : Henry FRISQUET. L’Entreprise
change de nom et devient la Société SAUNIER
DUVAL FRISQUET et va connaître un essor
considérable avec la production de chauffe-
bain en cuivre et de matériel d’éclairage.
Dans les années 1920-1930, l’entreprise SAU-
NIER DUVAL FRISQUET fabrique des candé-
labres pour toute la France et va se renforcer
avec la reprise des établissements LACARRIERE
qui avaient d’importants contrats avec notam-
ment la Ville de Paris, la Banque de France, et
les Palais Nationaux. Les plus belles réalisations
de l’époque concernent l’éclairage d’impor-
tants ouvrages comme le pont Alexandre III et
la place de la Concorde mais aussi de grandes
manifestations comme l’Exposition coloniale
de 1931 et les salons de l’Automobile et de
l’Aviation ainsi que l’Exposition Internationale
des Arts Décoratifs et Industriels Modernes de
1925 et celle de 1937 à Paris, en collaboration
avec l’architecte Robert Mallet Stevens.
En 1949, Maurice Frisquet fonde sa propre so-
ciété et quitte SAUNIER DUVAL FRISQUET qui
change de nom et devient SAUNIER DUVAL.
Elle se positionne alors sur la production d’eau
chaude et le chauffage. Profitant du contexte
de fort développement de l’après-guerre, la
partie éclairage est délaissée.
En 2001, SAUNIER DUVAL est rachetée par
l’Entreprise VAILLANT premier groupe euro-
péen dans l’industrie du chauffage qui com-
mercialise ses produits dans 67 pays dont la
France avec des appareils toujours estampillés
SAUNIER DUVAL.

(1) Ces quatre documents sont numérisés et peuvent
être envoyés sur demande par courriel.

Michel Vervaeren

MÉMOIRE ELECTRIQUE

VOLTA et BONAPARTE

En mars 1800, Alexandre Volta écrit une lettre
à la Royal Society de Londres. Il annonce qu’il
vient de mettre au point un nouvel « appareil
électromoteur », un empilement de disques
conducteurs constitués de différents métaux
(1). Cette « pile » délivre des courants stables et
de forte intensité.
Quelques mois plus tard, le physicien se rend
en France, avec l’intention de présenter sa dé-
couverte à l’institut des Sciences. Trois séances
sont programmées, les 16,18 et 20 Brumaire
de l’an IX (2). Bonaparte, Premier Consul depuis
un an, entend parler des conférences et an-
nonce qu’il assistera à celle du 18.
Alexandre Volta est un scientifique rigoureux.
Il a donc préparé avec soin ses interventions,
et une fois devant son auditoire, il le subjugue
avec ses démonstrations. Il commence par ex-
poser son électroscope (3) à condensateur, puis
une pile de cent éléments, et provoque enfin
la décomposition de l’eau.
Bonaparte est fasciné. A la fin de la séance, il
interpelle Alexandre Volta et lui apprend que
l’Institut lui décerne sans attendre, une mé-
daille d’or. Et le Premier Consul ne s’arrête pas
là… En même temps que sa médaille, Volta re-
çoit une somme de 6 000 francs, don de Bona-
parte, prélevé sur des fonds personnels.

Enthousiasmé par les découvertes de Volta, le
Premier Consul devenu Empereur lui décerne
en 1805 la croix de la Légion d’Honneur et
celle de la Couronne de Fer (4), avant d’élever
le brillant physicien au rang de comte et de sé-
nateur du royaume de Lombardie !

(1) Cuivre et zinc séparés de rondelles humectées
d’acide, de vinaigre ou eau salée.
(2) Transcription du calendrier révolutionnaire :
7,9,11 novembre 1800.
(3) L’électroscope est un appareil qui permet la mise
en évidence de la charge électrique d'un corps
(4) L'ordre de la Couronne de fer est un ordre hono-
rifique fondé le 5 juin 1805 à Milan par Napo-
léon Ier, agissant en tant que roi du Royaume d'Italie
(1805-1814), sur le modèle de la Légion d'honneur.

Extrait des « Aventuriers de l’énergie » de
Nicolas Viot

L'idée d’élaboration du code morse est de coder les
caractères fréquents avec peu de signaux, et de co-
der en revanche sur des séquences plus longues les
caractères qui reviennent plus rarement. Par
exemple, le “ e ”, lettre très fréquente, est codé par
un simple point, le plus bref de tous les signes.

En code Morse, SOS (Save our souls « sauvez nos
âmes ») est arbitrairement le groupe homogène
mnémotechnique du signal de détresse : • • • —
— — • • • aisément identifiable même pour quel-
qu'un ne connaissant pas la télégraphie.

réalisation Jacques Ledoux, textes de Alain Briffaut, Claude Dubor, Michel Vervaeren / Photos MEGE
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